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Introduction de Claude pour les généalogistes amateurs et nos Amis Québécois : 
 

Sous la Royauté comme après la révolution, le véhicule de transport du nom de famille « le 

patronyme » était le verbal (phonétique) en patoisant régional.  

La population française était rurale à plus de 85% et tout autant analphabète.  

Le nom était donc inscrit par le curé, le plus souvent comme bon lui semblait et différent d’un 

village à un autre, d’un curé à un autre. A cette époque, il n’est pas rare de trouver 3 à 4 

orthographes différentes dans un même acte, entre le père, l’enfant, les témoins déclarants et 

les signataires du même nom. Il n’y avait pas à cette époque le même souci de la bonne 

orthographe du nom.  

Après la constituante du 20 septembre 1792 et l’obligation de l’état civil en Mairie à compter 

du 1er janvier 1793, la même problématique s’est posée, les scribes municipaux n’étaient pas 

forcément plus érudits et la population rurale toujours majoritairement analphabète. 

 

A partir de la loi de 1877 et l’avènement du « Livret de famille », le véhicule de transport 

devient l’écrit, et les patronymes figés à partir de l’acte de naissance de chaque individu. 

 

Ainsi donc, avant 1877, il n’est pas outrageant de voir un nom de famille affublé de 2 FF au 

lieu d’un B voire d’un D au lieu d’un B, etc. Les cas sont nombreux dans toutes les familles. 

Tous les généalogistes connaissent bien cette difficulté qui oblige à des recherches multiples 

et croisées pour respecter la filiation.  

Ceci signifie aussi qu’en bon généalogiste l’on inscrive le nom de famille comme écrit dans 

l’acte, même s’il change à différents niveaux générationnels. Le Généalogiste est un Historien 

des familles, il se doit donc de respecter scrupuleusement  l’Histoire.  

         Bon courage à tous.  

 

++++++ 

 

 

Elisabeth GOBINET est originaire de la paroisse Saint-Pierre de Gonesse où elle est 

Bap. le 10 octobre 1639. 

 

Nota : Nous n’avons pas aux AD 95, d’archives avant 1692. 
 

Étymologie Godinet Gobinet : Diminutif de Godin, Godineau (voir ce nom) porté surtout dans 

le Maine-et-Loire et les Deux-Sèvres. Variantes : Gaudinaud, Godinaud (16), Gaudineau (85), 

Godinneau (41), Godiniaux (38). Avec d'autres suffixes : Godinat (68, 36, 64), Godinet - 

Gobinet (52, 18, 36), Godinot (69, 55), Godinou, Godinoux (58, 89). 

 

 

Elisabeth est la fille de  

- Nicolas, âgé de 27 ans,  ° ca 1612 et + 16/09/1658,  

   lui-même le fils de Lambert GOFFINÉ 

Et de  

- Marguerite LORGELEUX, ° ca 1612, originaire de la paroisse de Montmorency. 

 

Ils se sont X en 1638. 
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Nicolas GOBINET & Marguerite LORGELEUX ont eu 2 filles : 

 

1) Elisabeth, Bap. 10 octobre 1639 à Gonesse  

  Fille du Roy, Pionnière en Nouvelle-France 

 

2) Marguerite, ° ca 1640 à Gonesse et + le 16/09/1658, à l’âge de 18 ans. 

 

 

Emigration d’Élisabeth en Nouvelle-France à l’âge de 17 ans : 
 

Elisabeth GOBINET est dirigée vers la Nouvelle-France en 1658, année mentionnée 

dans les archives du Québec.  

En cette année 1658, tous les navires en partance de France vers la Nouvelle-France, 

sont partis depuis La Rochelle. 

Cependant, la date de départ (jour – mois) n’est pas mentionnée dans les archives, 

mais Elisabeth GOBINET signe un contrat de X le 16 septembre 1658 et le seul bateau 

arrivé en transport de passagers avant cette date est le Saint-Sébastien, accosté à 

Québec le 11 juillet, à précisément 14 heures.  

Il est donc parti de La Rochelle vers le 20 mars. 

 

Sur 200 immigrants sur le bateau, 131 sont identifiés dont 34 pour Montréal et nous 

savons qu’Elisabeth va se X à Montréal. 

 

     Navires à Québec en 1658 avec un nouveau gouverneur 

      Le Journal des Jésuites mentionne l'arrivée le 11 juillet 1658 à 2 heures de l'après-midi à bord 

du premier navire, le Saint-Sébastien, d'un nouveau gouverneur et lieutenant général, Pierre 

de VOYER vicomte d'Argenson, le sixième en titre. Trudel parle de cinq navires pour 1658 

et François PERON, GUYONNEAU, Pierre GUILBAUD, Jean RIVEREAU, Jean 

ROYER, Josué BESTREAU, fils et cinq autres marchands sont de passage. Marcel Trudel 

identifie 131 personnes de peut-être 200 nouveaux immigrants en 1658 dont 34 pour Montréal. 

 

 

Contrat de mariage : 

Elisabeth signe un contrat de X le 9/09/1658 avec Paul BENOIT dit Nivernois, Maître 

charpentier, habitant et demeurant à Ville-Marie, devant le Notaire Bénigne BASSET 

à Ville-Marie, (Elisabeth est cependant déclarée ne pas savoir signer lors des 

recensements à venir). 
 

Le présent contrat est fait avec l’agrément et consentement de : (traduction) 

- Monsieur Louis d’Ailleboust de Coulonge seigneur de Coulongue et 

d’Argentenay, cy devant Gouverneur pour le Roi en la  Nouvelle-France ;  

- Dame Barde de Boulogne, son épouse ;  

- Monsieur Paul de Chomedey, Ecuyer, seigneur de Maisonneuve, Gouverneur. 
 

 

Paul BENOIT dit Nivernois, ° & Bap. le 6 juin 1626 à Châtillon-en-Bazois (Nièvre) : 

Il est le fils de François ° ca 1601 et + ca 1653 à Châtillon-en-Bazois 

Et de 
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CHAPPELAIN Marie-Dimanche ° ca 1602 et + ca 1653 Châtillon-en-Bazois 

(Nivernais). 

 

Emigration de Paul BENOIT dit Nivernois : 

 

La Grande Recrue de 1653 

 

   Sous l'impulsion de Jeanne MANCE, Maisonneuve passe en France en 1651 recruter des 

colons-soldats. Une centaine d'hommes et une douzaine de femmes s'engagent à 

traverser l'Atlantique pour venir s'établir à Montréal qui, sous les assauts répétés des tribus 

iroquoises, risquait de disparaître. L'arrivée de la « Grande Recrue de 1653 » renforce la 

jeune colonie. Les colons peuvent enfin sortir du fort, habiter leur maisonnette et cultiver 

leur champ. D'autres colons tomberont sous les coups des Iroquois mais la terreur a 

maintenant fait place  à l'espoir. La « Grande Recrue de 1653 » a sauvé Ville-Marie, frêle 

poste avancé, de la menace iroquoise. 

 

Charpentier de métier et bien formé, Paul BENOIT est engagé comme Maître 

charpentier à La Flèche le 23 mai 1653 devant le Notaire LAFOUSSE avec une 

garantie de traitement de 100 livres une avancée salariale de 123 livres.  

 

Il fera la traversée sur le bateau « Le Saint Nicolas » commandé par le Capitaine Pierre 

LE BESSOU qui prend la voile depuis le port de NANTES. 

 

Le navire part le 20 juin 1653 mais doit faire demi-tour suite avaries importantes et 

repart le 20 juillet. Paul est surnommé sur le bateau et devient Paul BENOIT dit 

Nivernois. 

Le navire accoste le 16 novembre 1653 à Québec. 

 

 

Paul BENOIT dit Nivernois s’établira à Ville-Marie. 

 

Mariage : 

Le mariage a lieu en la Cathédrale Notre-Dame de Montréal le 16/09/1658. 

Curé de la paroisse Notre-Dame 

 

En présence de : 

- Messire Paul de Chaumedey, Ecuyer, seigneur de Maisonneuve, Gouverneur 

de l’Isle de Montréal 

- Benigne BASSET DES LAURIERS,  Notaire 

- Pierre RAGUILLEAU dit St Germain 

- Et plusieurs autres amis des parties 

 

Le couple a déclaré ne savoir ni examiner ni signer. 
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Au recensement de 1666, Elisabeth est déclarée âgée de 24 ans et 26 ans au 

recensement de 1667, elle est donc plus certainement née vers 1641 – 1642. 
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La famille s’établira à Montréal puis à Longueuil. 

 

La  concession d’une terre est accordée à Paul le  12/05/1659. 

Au recensement de 1653, il est déclaré avoir  27 ans et 40 ans aux recensements de 

66 et 67 à Montréal. 

 

Le couple aura 11 enfants, dont liste ci-après : 

 

1. BENOIT Elisabeth Isabelle Jeanne, ° le 13/07/1659 à Montréal et + 5 

novembre 1685   

   X le 22/02/1672 à Montréal avec BLEAU François 

   • Sans descendance connue à ce jour 

 

2. BENOIT Laurent, ° 2 janvier 1661 à Montréal  et + ca 1728 

   X le 12/11/169 à Boucherville (Montégérie) avec TETREAU Marie 

Françoise 

   • Sans descendance connue à ce jour 

 

3. BENOIT Etienne, ° 25/12/1662 à Montréal et + ca 1746 

   X à CAMPEAU Jeanne 

   • Sans descendance connue à ce jour 

 

4. BENOIT Marie Anne, ° 9 mai 1665 à Montréal et + le 9/08/1698 

   X1 le 27/02/1680 à Boucherville (Montégérie) avec BOURBON Jean 

   X2 le 16/05/1695 à Lapraire avec BESSETTE Jean 

   • Sans descendance connue à ce jour 

 

5. BENOIT Marie Barbe, ° 9 mai 1665 à Montréal et + le 27/10/1704 

   X 1 le 7 février 1679 à Boucherville (Montégérie) avec HEBERT 

Thomas 

   X 2 le 7/03/1699 à Montréal avec GRANDMAISON François Gory 

   • Sans descendance connue à ce jour 

 

6. BENOIT Hélène, ° 19 septembre 1667 à Québec et + 18/07/1693  

   X le 21 janvier 1686 à Boucherville (Montégérie) avec CAILLOU 

Guillaume Di Lagarde Goyau 

   • Sans descendance connue à ce jour 

 

7. BENOIT Marie Marguerite, ° 27 décembre 1669 à Montréal et + ca 1718 

   X le 21 janvier 1686 à Boucherville (Montégérie) avec TOURNOIS Jean 

Baptiste 

   • Ils auront 4 garçons et 9 filles 

 

8. BENOIT Geneviève, Bap. le 26 mai 1672 à Montréal et + 9/12/1689  

   X le 21/02/1689 Longueuil (Montégérie) avec HAYES Pierre 

   • Sans descendance connue à ce jour 
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9. BENOIT Jacques, Bap. 4 juin 1674 à Montréal et + le 7/03/1699 

   • Sans descendance connue à ce jour 

 

10. BENOIT François, Bap. 9 août 1676 à Verchères et + ca 1750 

   X le 7 février 1711 à Montréal avec CHAGNON Marie Angèle 

   • Ils auront 8 garçons et 7 filles 

 

11. BENOIT Yves, Bap. 19 juillet 1679 à Montréal 

  • Sans descendance connue à ce jour 

 

 

Paul BENOIT dit Nivernois est + le 1er janvier 1686 à Boucherville 

(Montégérie) à l’âge de 60 ans, et Inh. le 3 janvier au même lieu. 

 

Elisabeth est + le 2/04 et Inh. le 3/04/1715 à Longueuil (Montégérie), à l’âge 

de 76 ans. 

 

Acte de + d’Elisabeth GOBINET, épouse BENOIT dit Nivernois 

 
 

Toute personne pouvant nous apporter des informations complémentaires ou 

rectificatives, est la bienvenue. 
 

Visiteur de passage sur le site de Val d’Oise Québec (www.voquebec.fr), si vous êtes 

un descendant (e) n’hésitez pas à vous faire connaître, nous serons ravis et honorés 

de communiquer et de partager avec vous une prochaine commémoration « Lieu de 

Mémoire » dans le village d’origine de la Pionnière Elisabeth GOBINET. 

 

Val d'Oise Quebec website visitor (www.voquebec.fr), if your are a descendant, feel 

free to let you know, we'll be pleased to communicate and share with you in a future 

commemoration "Place of memory" in the native village of the pioneer Elisabeth 

GOBINET. 

 

 

http://www.voquebec.fr/

